
C'est sous ce titre que le pape François 
nous invite à vivre la Semaine de Prière 
pour les Missions du 15 au 22 octobre 2017.  
Trois mots tout simples qu'il a déjà utilisés 
à plusieurs reprises dans d'autres cir-
constances, par exemple dans son Exhor-
tation "La joie de l'Evangile" quand il invite 
chaque chrétien à être "disciple-mission-
naire" et quand il invite les chrétiens à 
oser être ensemble une Eglise "de sortie". 
Pour les aînés, ce mot de "mission" rap-
pelle des images de missionnaires en 
Afrique ou en Asie entourés de familles 
bien différentes des nôtres autant par leur  
couleur de peau que par leur manière de 
s'habiller et leurs modes de vie. 
Aujourd'hui, ce mot fait naitre en nous 
d'autres images moins pittoresques pour 
les photographes mais plus variées, tant le 
champ de la mission s'est élargi et diver-
sifié.  
Les missionnaires sont même chez nous, 
dans notre Diocèse, dans notre paroisse ! 
La finalité de la mission, au sens large, est 
de rejoindre toute personne pour lui per-
mettre de dire un jour "Je crois en Dieu qui 
est Père, Fils et Esprit".
Le document "Actes du Synode Diocésain" 
largement distribué dans nos paroisses, 
pourrait être presque entièrement relu et 
médité à travers ce titre "Ensemble, osons 
la mission" mais notre prière du 15 au 22 
octobre, reste orientée principalement 
vers les missions à l'extérieur de notre 
Hexagone. Ne les oublions pas.  
Sur la paroisse de Paimpol, nous avons 
la chance, d'avoir le Père Michel L'Hos-

tis natif de Ploubazlanec, prêtre de la 
Société des Missions Africaines de Lyon, 
au Benin depuis 41 ans, actuellement au 
Centre Marial de Djougou. Quand il revient 
ici, il nous ouvre à la réalité de la mission 
là-bas. En repartant à Djougou fin Juillet, 
des paroissiens lui disaient "Reste avec 
nous, nous manquons de prêtres aussi 
chez nous" mais il répondait "L'essentiel 
est ailleurs : fidélité à une vocation mis-
sionnaire toujours vivante dans le cœur : 
aller là où Dieu me veut, et c'est toujours 
l'Afrique" (extraits de son courrier du 20 
août). 
Comment aider aujourd'hui ces mission-
naires laïcs, religieuses, religieux, prêtres  
envoyés au loin dans des conditions par-
fois difficiles à cause de la violence armée, 
des conditions de vie rudimentaires, ou du 
peu de moyens dont ils disposent ?
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Il y a la prière bien sûr, et pas simple-
ment pour cette semaine du 15 au 22 
octobre. Cette prière sera davantage 
missionnaire le dimanche 22 octobre 
au cours de nos célébrations eucharis-
tiques, il y a aussi notre soutien matériel 
et financier. 
"Il ne faut pas nous dérober à ce geste 
de communion ecclésiale lors de la 
semaine missionnaire mondiale. Il faut 
oser proposer l'Evangile, défendre 
notre Eglise qui doit être missionnaire. 
Ne fermons pas notre cœur, ne nous 
laissons pas accaparer par nos préoc-
cupations, nos problèmes diocésains 
et paroissiaux, mais élargissons notre 
cœur aux horizons de l'Eglise univer-
selle" nous demande le Pape François 
dans son message à l'occasion de cette 
semaine de prière pour les missions.
Osons vivre cette solidarité qui nous fait 
dépasser nos problèmes locaux pour 
rejoindre celles et ceux qui comptent 
sur nous.

Abbé Eric le Forestier
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Connaissons-nous le Diocèse de Saint-Brieuc  
et Tréguier ?

La plupart d'entre nous connaissons l'histoire de notre 
ancienne paroisse, appelée aujourd'hui "relais".
La plupart d'entre nous savons que la paroisse de Paimpol 
comporte 10 relais et celle de Plouha 13 relais, et que ces 23 
relais réunis, forment une Communauté Pastorale ayant trois 
prêtres à leur service : l'abbé Louis HENRY, l'abbé Homanes 
LABOCHE, l'abbé Eric LE FORESTIER, ce dernier exerçant la 
fonction de curé pour les deux paroisses.
Mais vous pouvez lire aussi dans la presse des informations 
sur la vie du Diocèse, les nominations des prêtres et à ce 
niveau, il y a peut-être des lacunes que cette page pourrait 
partiellement combler.

Pourquoi deux cathédrales et un seul Evêque ?
Il y a 2 cathédrales parce qu'il y a eu 2 diocèses, l'un dit "de 
Saint-Brieuc" et l'autre "de Tréguier" et donc 2 évêques mais à la 
signature du Concordat en 1801, les limites du nouveau diocèse 
coïncidèrent avec le département (créée en 1790). Il n'y eut plus 
qu'un Evêque qui fit le choix de résider à Saint-Brieuc. 
Mgr Denis Moutel est notre Evêque depuis 2010. Il est assisté 
d'un Vicaire Général : l'abbé Hervé Le Vezouët.
Changement symbolique cette année : après de longs travaux, 
l'ancien Grand Séminaire entièrement transformé est devenu 
la Maison St Yves.
C'est le 1er Septembre 2017 que le Père Evêque a inauguré 
et béni la "Maison St Yves" qui regroupe désormais l'Evê-
ché, tous les Mouvements et Services, la Bibliothèque, les 
archives, la radio diocésaine RCF Côtes d'Armor. 
Il y a aussi un espace "Escale Familles" géré par le Secours 
Catholique pour l’accueil, la rencontre, le partage des savoirs, 
l’écoute et la pause pour des familles en situation de préca-
rité. Cet espace est aussi ouvert aux familles du quartier.

Quelle est aujourd'hui la structure administrative  
du Diocèse ?
La grosse évolution que nous avons connue date de 1997 : 
Mgr Fruchaud, après consultation des forces vives du Dio-
cèse, décide de réduire le nombre de paroisses; nous sommes 
passés de 416 (correspondant la plupart du temps aux com-
munes), à 70.  
Aujourd'hui, il y en a 53, pour environ 597 000 habitants. Un 
même curé peut avoir plusieurs paroisses.

Le Diocèse est divisé en 7 zones portant chacune le nom de la 
ville principale: Saint-Brieuc, Lamballe, Dinan, Loudéac, Guin-
gamp, Lannion, Rostrenen 
L'Evêque nomme "responsable de zone" l'un des curés d'une 
paroisse de la zone.
Nous faisons partie de la zone de Guingamp qui traverse pra-
tiquement tout le diocèse selon une orientation Nord Est-Sud 
Ouest. 
De Ploubazlanec à Carnoët, elle englobe les paroisses de  
Notre Dame de Bon Secours (Guingamp), Bégard-Belle-Isle-
en-Terre, Bourbriac, Callac, Paimpol-Plouha, et Pontrieux. 
L'ensemble comporte 82 relais.
C'est au niveau de la zone que se font un certain nombre de 
rencontres, formations, principalement pour les jeunes : l'or-
ganisation du pélé 12-14 ans par exemple. Cette année, leur 
rencontre de démarrage d'année pastorale aura lieu à Paim-
pol. Ils se retrouveront le samedi après-midi 23 septembre 
pour une marche à partir de la chapelle Ste Barbe, une ren-
contre pique-nique à l'école Ste Elisabeth et une veillée de 
prière (ouverte à tous) à 20h30 à l'église de Paimpol avec le 
chanteur chrétien Laurent Grzybowski.

Combien de prêtres dans le diocèse ?
Le tableau de l'annuaire diocésain 2017 donne le chiffre de 
155 prêtres dont 7 exercent un ministère en dehors du Diocèse 
et 69 n'ont pas d'affectation en raison de leur santé ou de leur 
âge. Il y a donc 79 prêtres actuellement au service de notre 
Diocèse.
Nous ne devons pas oublier le ministère des diacres perma-
nents : ils sont 34.
Et les séminaristes ? 9 jeunes sont actuellement en formation 
au Séminaire Interdiocésain de Rennes.

La vie du Diocèse vous intéresse ?
N'hésitez à visiter la maison St Yves (entrée 81 rue Mathurin 
Méheust). 
Allez surfer sur son site internet http://saintbrieuc-treguier.
catholique.fr 

Abbé Eric Le Forestier

La Maison Saint-Yves



la Croix aux outils
Texte ?

Le point de départ de cette petite boucle 
pourrait se faire à l’église de Plounez. 
Cette nouvelle église fut construite de 
1892 à 1894. En effet, pour gagner de la 
place pour construire la nouvelle église, 
le Conseil Municipal de Plounez fait 
déposer le vieux calvaire du cimetière et 
le remonte au sommet de Pen Crec'h.

au centre, le cœur de Jésus. Au-des-
sus du patibulum, à gauche, une main : 
celle qui gifla Jésus. Plus à droite, une 
cruche : elle rappelle le lavement des 
mains de Pilate ou celle contenant la 
boisson vinaigrée qu'un soldat présenta 
à Jésus, sur la croix, lorsqu'il dit : J'ai 
soif. Au-dessus du patibulum, à droite, le 
marteau qui enfonça les clous dans les 
mains et les pieds de Jésus. Plus à droite, 
les tenailles pour enlever les clous quand 
on descendit Jésus de sa croix. Sous le 
patibulum, à gauche, l'échelle pour la 
descente de croix. A droite, la lanterne 
de veille des soldats Romains. Sous le 
cercle du centre du patibulum, la Vierge 
Marie, présente au pied de la croix. Sous 
la Vierge, les 3 clous qui ont servi à cruci-
fier Jésus : 1 pour chaque main et le 3ème 
pour les pieds entrecroisés. Sous ces 
clous se rejoignent 2 lances : l'une pour 
présenter l'éponge vinaigrée à Jésus, et 
l'autre quand le soldat Romain perça le 
côté de Jésus, après sa mort.
Dans le bas de la croix, le calice dans 
lequel on aurait recueilli le sang de 
Jésus. Sous ce calice, un crâne : la cru-
cifixion de Jésus a eu lieu sur une colline 
appelée en Hébreu Golgotha, (le lieu du 
Crâne).
Sous ce crâne, enfin, 2 tibias entrecroi-
sés, symbolisant la mort. 

A l'arrière, Robert Hellou a gravé son 
nom et la date de sa réalisation.
Un des sites à ne pas manquer aussi 
sur ce circuit est la chapelle Kergrist. 
Son origine remonterait au 8ème siècle. 
Le pardon marquant son 4ème centenaire 
était présidé par l’Abbé Louis Henry, 
Curé de Perros Guirec le 27 avril 2003. 
Dans la chapelle, il faut admirer la Vierge 
cochée, une des 3 représentations de la 
Vierge dans les Côtes d’Armor ainsi que 
le retable avec toutes les statues d’an-
gelots en bois polychrome.
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autour de Plounez

Chapelle de Kergrist

Vitraux de Plounez

IL faut admirer les vitraux très colo-
rés fabriqués par l’atelier parisien de 
Carl Mauméjean, Presque tous ont été 
restaurés entre 1947 et 1948. Ils repré-
sentent des Saints bretons et français.
Quatre cloches se logent dans son clo-
cher, elles se nomment Notre Dame de 
Bon Secours, St Pierre, Ste Anne et St 
Joseph.
Le parcours est balisé en jaune ou en 
rouge et blanc (GR 34) En commen-
çant par le chemin de Kergicquel et en 
suivant le balisage, vous arriverez à la 
chapelle de Lanvignec (Terre de Vignoc) 
érigée au XVIème siècle entourée d’un 
cimetière. Son nom vient de Vignoc ou 
Winoc établit au 6ème siècle. Une plaque 
commémorative fut apposée au-dessus 
du porche principal en 1932 en souve-
nir des victimes du choléra d’août 1832, 
inhumées dans les fosses communes de 
ce cimetière. On peut aussi y trouver la 
tombe de M. Louis Morand inventeur de 
la “pêche en Islande”.   
Non loin de là sur le chemin de la croix 
aux outils se trouve la croix aux outils. 
Robert Hellou, un artisan menuisier kéri-
tien a réalisé cette croix de 1981 à 1982. 
Elle représente les instruments de la 
Passion du Christ. Le coq pour le renie-
ment de St Pierre. En dessous l'étoile 
du Berger. En dessous encore, le titulus 
INRI, que Pilate a fait placer en haut de 
la croix de Jésus. Sur le patibulum (la 
traverse de la croix), à droite, se trouve 
le soleil qui symbolise la vie, à gauche  
la lune, pour la nuit, (la mort). Au centre 
du patibulum, un cercle : le rond repré-
sente la couronne d'épines de Jésus et 

PELERINER 
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LE SYNODE, LA SUITE…  
Des communautés chrétiennes missionnaires 

LA VIE DE NOS PAROISSES
Une sœur arrive… Une autre est sur le départ !

C’est une des priorités du synode diocésain que de former des 
communautés chrétiennes missionnaires. 

Que faut-il mettre sous ces mots ?
Communauté : Voilà bien un mot qui est utilisé dans des 
contextes divers et variés. Un simple regard sur notre quoti-
dien nous permet de le découvrir aussi bien dans le domaine 
professionnel, politique ou encore sportif pour ne citer que 
ceux-là. Alors un regard sur l’étymologie du mot peut être 
nécessaire pour mieux dégager ce qu’il signifie pour nous 
chrétiens quand nous évoquons nos communautés chré-
tiennes.
Le mot vient du latin et désigne « un groupe de personnes 
(cum) qui partagent quelque chose (munus) – un bien, une 
ressource, ou bien au contraire une obligation, une dette. 
C’est bien de cela qu’il s’agit lorsque nous parlons de la com-
munauté éducative dans un établissement scolaire ou encore 
de la communauté urbaine de telle ville où les habitants sont 
bien appelés à partager les obligations de la vie en commun.
Chrétienne : les personnes qui ont la foi, qui sont à l’écoute de 
Dieu et des autres personnes. Elles reconnaissent les racines 
communes des différentes confessions religieuses. 
Missionnaire : qui a une mission, la première étant d’annon-
cer l’Evangile. Porter attention aux habitants d’un territoire, 
les rencontrer, dialoguer. 
Les communautés chrétiennes souhaitées sont appelées à 
construire ensemble un nouveau chemin de foi. Aimer l’Eglise, 
annoncer l’évangile, chercher à vivre l’amour fraternel et 
en côtoyant nos concitoyens déceler leurs charismes et les 
appeler à s’investir dans la communauté. 

Plusieurs lois synodales ont été écrites après réflexion des 
équipes pour donner des pistes de vivre ensemble : Créer du 
lien, accueillir dans les presbytères, animer les relais, déve-
lopper la communication et appeler des charismes… Nous 
reporter aux pages 26 et 27 du livret Actes du Synode (il en 
reste au presbytère si vous en avez besoin).
C’est évidemment la dimension missionnaire qui va nous inter-
peller quand nous parlons de la communauté chrétienne. Seu-
lement pour qu’elle soit véritablement « missionnaire », il nous 
faut repérer les exigences et les risques qui la guettent. 
Une des premières exigences : l’ouverture aux autres, l’at-
tention à la vie de tous ceux qui nous entourent, leurs préoc-
cupations familiales, professionnelles, les malades, les gens 
en difficulté, les nouveaux venus… Ensuite, l’accueil de tous, 
l’écoute, la disponibilité seront aussi à développer. 
Cependant des risques de repli sur la communauté pourraient 
arriver et nous en connaissons l’aboutissement : le commu-
nautarisme. Nous en percevons les traductions concrètes 
lorsque nous évoquons les sectes. 
Il ne faudrait pas oublier non plus ce que nous partageons 
ensemble et qui est bien au-delà de nous. Nous formons com-
munauté pour nous ouvrir à quelqu’un de plus grand que nous. 
Celui qui nous rassemble et qui nous invite à partager son 
message d’amour, c’est le Christ. 
Enfin pour être véritablement missionnaire, il importe que le 
témoignage de la vie fraternelle soit au coeur de notre quo-
tidien et ceci à travers les gestes, les paroles, les actions…
Nous sommes là dans la véritable dimension missionnaire 
telle que le Christ nous l’a enseignée.

A la fin du mois d’août, la 
communauté des sœurs 
de la Providence de Ruillé 
sur Loir a accueilli une 
nouvelle religieuse : Sœur 
Marie-Thérèse Hardy. 
Sœur Marie-Thérèse vient 
de Athys de l’Orne com-
mune du diocèse le Sées 
en Normandie où elle était 
responsable d’aumônerie 
au sein d’une maison de 
retraite pour personnes 

âgées. Elle participait activement à la vie paroissiale comme 
membre du conseil pastoral, de l’équipe liturgique, de la cho-
rale, et guide de la prière pour les funérailles.
Après une période d’adaptation et de découverte de nos deux 
paroisses et de ses habitants, sœur Marie-Thérèse prendra 
une part active dans la vie de notre communauté paroissiale 
Paimpol-Plouha. Bienvenue sœur Marie-Thérèse !

Sœur Simone Le Flohic 
de la communauté des 
Filles du Saint Esprit de 
Pludual va rejoindre la 
communauté de Bétha-
nie au sein de la Maison 
Mère, rue des capucins 
à St Brieuc. Elle sera en 
mission auprès de ses 
sœurs âgées résidant à 
l’EHPAD.
Durant les 8 années passées parmi nous, Sœur Simone s’est 
beaucoup investie dans la vie de la paroisse de Plouha : 
membre du Secours Catholique, de la chorale, de l’équipe litur-
gique de Pludual, au service de l’accueil au presbytère. Elle a 
été à l’origine de la création de l’équipe « partage d’Evangile 
» qui se réunit chaque mois pour méditer la Parole de Dieu.
Merci, Sœur Simone, pour tous les liens humains et fraternels 
que vous avez su tisser avec les paroissiens et les habitants 
de Pludual où réside la communauté.
Nous vous souhaitons « bon vent » pour votre nouvelle mis-
sion et encore un grand MERCI !
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CONFIRMATION 2018
Tu es né(e) en 2003 ou avant (2002, 2001…), tu sou-
haites te préparer à recevoir le sacrement de la confir-
mation le 11 février 2018 à Plouha, fais-toi connaître 
dès que possible auprès du secrétariat de la paroisse 
(02 96 20 21 31) ou à Goudelin auprès de Véronique 
Drillet pvdrillet@orange.fr et à Paimpol auprès de 
Michelle Prévot michelle.prevot@laposte.net

Le 2 et 3 septembre, ils étaient une dizaine de jeunes  
à avoir répondu présents pour le démarrage du  
cheminement de préparation vers la confirmation.  
Le thème de travail a été l’évangile de et un travail évo-
lutif de construction d’un bateau a commencé.

S E L O S N O C T S A E M U A Y O R I G

N T S U E T E I S A X I R N

T E S H X E D R O E I A D I 

E U U U U I D M R O N M A T N P U

O M E E L A D - E A P D A E V

I D E A R I E - S L - M E E U I T 

T N U L E D A E E A P V D S M

N O R I E T T - R T N D L R - P R O

E M N T H L E T R U O - - - S E T O R U

M I E U S I C I S C C E S N R I M E P I 

E E S U N E N N O X I - O L E C I - E

S N A E E S U A N U S D R J R I I P E S T 

S I C S V R M S T E A E R U E S T F L N R E

U - - U E M I R I S - E C H R S I S E T U M

A O P O T E C S C V   U S I P U U E O

F S R C R - A O   L J E S M M R O I 

A V R R E O R F U T E S O M E C N

D O U U I D M O C N I D N E S

U P R R I O E Z E E A T P O U

R S T N I A S S U O T R F N O U S

Retrouve dans la grille ci-dessus tous les mots reportés ci-dessous : 
Une fois ces mots retrouvés et leurs lettres barrées, il restera (dans lʼordre) une 
phrase qui parlera de la toussaint 

artisans-de-paix 
prière 
soif 
cieux 
insulte 
heureux 
grande 
fils-de-Dieu 
pleurent 
rassasiés 
humanité 

persécutés 
a-cause-de-moi 
souvenir 
consolés 
communion 
justice 
mal-contre-vous 
faim 
toussaint 
récompense 
témoins 

cœurs-purs 
miséricordieux 
terre-promise 
miséricorde 
verront-Dieu 
royaume 
pauvres-de-cœur 
doux 
faussement 
mal 

S E L O S N O C T S A E M U A Y O R I G

N T S U E T E I S A X I R N

T E S H X E D R O E I A D I 

E U U U U I D M R O N M A T N P U

O M E E L A D - E A P D A E V

I D E A R I E - S L - M E E U I T 

T N U L E D A E E A P V D S M

N O R I E T T - R T N D L R - P R O

E M N T H L E T R U O - - - S E T O R U

M I E U S I C I S C C E S N R I M E P I 

E E S U N E N N O X I - O L E C I - E

S N A E E S U A N U S D R J R I I P E S T 

S I C S V R M S T E A E R U E S T F L N R E

U - - U E M I R I S - E C H R S I S E T U M

A O P O T E C S C V   U S I P U U E O

F S R C R - A O   L J E S M M R O I 

A V R R E O R F U T E S O M E C N

D O U U I D M O C N I D N E S

U P R R I O E Z E E A T P O U

R S T N I A S S U O T R F N O U S

Retrouve dans la grille ci-dessus tous les mots reportés ci-dessous : 
Une fois ces mots retrouvés et leurs lettres barrées, il restera (dans lʼordre) une 
phrase qui parlera de la toussaint 

artisans-de-paix 
prière 
soif 
cieux 
insulte 
heureux 
grande 
fils-de-Dieu 
pleurent 
rassasiés 
humanité 

persécutés 
a-cause-de-moi 
souvenir 
consolés 
communion 
justice 
mal-contre-vous 
faim 
toussaint 
récompense 
témoins 

cœurs-purs 
miséricordieux 
terre-promise 
miséricorde 
verront-Dieu 
royaume 
pauvres-de-cœur 
doux 
faussement 
mal 

LA VIE DES JEUNES
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L'EGLISE POUR LES NULS

Un bénitier
C'est une vasque en pierre, parfois aussi un grand coquillage, 
placée aux entrées de l'église. 
Cette vasque contient de l'eau qui a été bénite et rappelle 
notre baptême.
Les chrétiens, en entrant dans l'église, tracent sur eux le signe 
de croix avec cette eau. 
Une chaire
Parfois, une chaire est adossée à un mur ou à un pilier de la 
nef. 
Ce meuble surélevé grâce à un escalier, installé à mi-hauteur, 
permettait autrefois au prêtre de bien être entendu lors de la 
lecture de l'évangile et de son homélie. 
Dans les églises, la chaire était à gauche, côté nord. 
Dans les cathédrales, elle était à droite, côté sud.
En face de la chaire est suspendu un grand crucifix.

Un chemin de croix
Il est apposé sur les deux côtés de la nef. 
Ce sont quatorze tableaux constituant les quatorze stations 
du chemin de croix suivi par Jésus, de sa condamnation à sa 
mise au tombeau. 
Au cours de la célébration du Vendredi Saint, on s'y arrête, 
pour méditer sur les souffrances de Jésus parcourant le che-
min du Calvaire.
1. Jésus est condamné à être crucifié.  
2. Jésus est chargé de sa croix.  
3. Jésus tombe pour la première fois sous le poids de la croix 
4. Jésus rencontre sa mère. 
5. Simon de Cyrène aide Jésus à porter sa croix.  
6. Sainte Véronique essuie le visage de Jésus
7. Jésus tombe pour la deuxième fois 
8. Jésus rencontre les femmes de Jérusalem qui pleurent 
9. Jésus tombe pour la troisième fois 
10. Jésus est dépouillé de ses vêtements 

11. Jésus est cloué sur la croix 
12. Jésus meurt sur la croix. 
13.  Jésus est détaché de la croix et son corps est remis à sa 

mère 
14. Le corps de Jésus est mis au tombeau. 
Dans certaines églises, il est possible de voir un quinzième 
tableau qui est celui de la Résurrection.
Lorsque le chemin de croix a disparu, des croix identiques 
symbolisent les stations.

Des vitraux
Ce sont des verrières coloriées, véritable catéchèse, qui rap-
pellent des scènes de la vie de Notre Seigneur Jésus Christ ou 
qui représentent des saints. 
Ils donnent de la lumière à l'édifice.

Un confessionnal
C'est un meuble divisé en trois parties autrefois utilisé pour 
recevoir le sacrement de Réconciliation (confession).
Le prêtre s'asseyait dans le compartiment central muni d'une 
porte tandis que les personnes désirant se confesser pre-
naient place dans ceux qui se trouvent de part et d'autre.
Il est muni d'un siège et de deux petits bancs pour s'agenouiller. 

Des statues 
Elles représentent les Saints honorés par l'Église pour la qua-
lité religieuse de leur vie. 
Elles sont souvent fleuries en raison d'une dévotion particu-
lière, patron de la paroisse, légende locale, saint guérisseur... 
Durant la période gothique, le statuaire devient un art en soi 
et demeure, jusqu'au XVe siècle, une expression de l'art local, 
avec comme principal sujet la Vierge à l'Enfant.

Un orgue ou un harmonium 
Ces instruments servent à accompagner les chants durant les 
offices.
Il est le symbole de la musique sacrée.

LE BÂTIMENT ÉGLISE : SON ASPECT INTÉRIEUR 
Ce que nous pouvons trouver dans la nef :
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BIENHEUREUX… BIENHEUREUX…

Ils sont nombreux les bienheureux 
Qui n’ont jamais fait parler d’eux 
Et qui n’ont pas laissé d’image 
Tous ceux qui ont depuis des âges 
Aimé sans cesse et de leur mieux 
Autant leurs frères que leur Dieu !

Éternellement heureux ! 
Éternellement heureux ! 
Dans son Royaume ! 

Ceux dont on ne dit pas un mot 
Ces bienheureux de l’humble classe 
Ceux qui n’ont pas fait de miracle 
Ceux qui n’ont jamais eu d’extase 
Et qui n’ont laissé d’autre trace 
Qu’un coin de terre ou un berceau.

Ils sont nombreux, ces gens de rien 
Ces bienheureux du quotidien 
Qui n’entreront pas dans l’histoire 
Ceux qui ont travaillé sans gloire 
Et qui se sont usé les mains 
A pétrir, à gagner le pain.

Ils ont leurs noms sur tant de pierres 
Et quelquefois dans nos prières 
Mais ils sont dans le coeur de Dieu ! 
Et quand l’un d’eux quitte la terre 
Pour gagner la maison du Père 
Une étoile naît dans les cieux. 

(Robert Lebel)

Voici un chant que l’Eglise nous propose pour la fête de la Toussaint. Il peut aussi trouver sa place lors 
de cérémonie de funérailles (le chanter ou lire le texte). Que nous dit-il ? 
Il nous parle des bienheureux : un mot qui nous renvoie à cet évangile que nous entendons à chaque 
fête de la Toussaint, l’évangile des Béatitudes. Tout au long de la Bible, on nous parle du bonheur. C’est 
en particulier le leitmotiv des psaumes : « Le bonheur et la grâce l’accompagnent tous les jours de sa 
vie » (Ps. 23). 
C’est d’ailleurs  le premier mot de ce livre des psaumes : « Heureux l'homme qui a son plaisir dans la 
loi de Dieu, et qui la médite jour et nuit…. ». Un mot qui, en hébreu, dit à la fois le fait d’être heureux et 
d’être en marche, d’avancer. 
Le bonheur peut être vécu dans l’abondance comme dans des situations difficiles. Quand tout va bien 
et que l’on en profite pour avancer, il y a un vrai bonheur. 
Et de la même façon, quand on a des ennuis et que l’on arrive à avancer un peu : quand les larmes sont 
un peu consolées, quand la paix progresse, quand le deuil devient plus serein, quand la fièvre tombe… 
Le bonheur est là, dans cette dynamique qui consiste à avancer, à progresser, à surmonter, et à faire 
avancer.
C’est tout cela que nous dit ce chant : ils sont bienheureux tous ceux qui avancent au quotidien en 
effectuant leur travail sans bruit, sans tapage, en aimant les autres tout simplement. 
Souvent dans le langage de l’Eglise, le mot « bienheureux » fait référence à une personne dont la per-
fection chrétienne a été reconnue lors d’un procès de béatification, étape préalable à une éventuelle 
canonisation. Ici, les bienheureux ce sont tous ceux qui vivent en référence à l’Evangile et c’est dès 
ici-bas que cela est réalité : « Quand l’un d’eux quitte la terre pour gagner la maison du Père, une étoile 
naît dans les cieux ». 
Ce sont des hommes et des femmes qui n’ont pas fait de miracles (et encore, est-ce si sûr ! Il y a des 
miracles qui ne font pas parler d’eux !), qui n’ont pas d’extase, cet état où l’esprit est plongé dans des 
visions extraordinaires sous l’influence de la présence de Dieu.
La fête de la Toussaint c’est bien la fête de tous les saints, de toutes ces personnes qui n’ont pas fait 
parler d’elles mais qui ont conduit leur vie dans l’amour et le service des autres et de Dieu. 
Chacun d’entre nous, en écoutant ce chant, a en mémoire tous ces  saints de l’humilité, ceux que 
personne n’a songé à canoniser, et qui cependant veillent là-haut (« Une étoile dans les cieux », dit 
le texte) et intercèdent pour nous : une grand-mère modèle de piété et de discrétion, une maman si 
simple et si fidèle en toutes choses, cette voisine attentive à tous, soucieuse d’apporter son aide en 
toutes circonstances, etc…

Yvon Garel
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Agenda
• Mardi 10  15h30 messe aux Terre Neuvas
• Samedi 14  9h30 à 11h30 rencontre biblique  

au presbytère de Paimpol
• Vendredi 20 10h30 messe au foyer du Quinic
• Jeudi 26 16h messe aux Aigrettes 
• Samedi 28  Assemblée Générale de la Paroisse à 

14h30 à l’école Ste Elisabeth. Travail en 
carrefours sur la réception, l’appropriation 
et la mise en œuvre des lois et décrets 
synodaux. Suivie à 18h30 de la messe à 
l’église de Bonne Nouvelle 

Concerts
• Samedi 7   20h45 église de Plounez Chœur  

renaissance AREZZO  
• Dimanche 15  16h église de Kérity par l’ensemble vocal 

Guy Ropartz

Confessions individuelles pour tous
• Samedi 7  10h à 12h à l’église de Paimpol
• Mercredi 25 17h à l’église de Pléhédel
• Mardi 31  10h à 12h à l’église de Paimpol

Célébration pénitentielle communautaire
• Mardi 24 15h à l’église de Kérity
• Mercredi 25  20h30 à l’église de Paimpol

Célébrations sans prêtres
15h à Kerfot, Loguivy et Plouézec

Lieux et horaires des célébrations d'octobre 2017


